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Introduction 

Le printemps est à nos portes et les premiers travaux d'entretien de notre jardin nous attendent. Si nous en profitions pour découvrir les 
nombreuses solutions écologiques à notre disposition? 

Les dangers des pesticides pour la santé et l'environnement sont aujourd'hui bien connus des scientifiques. La plupart des gens sont 
très conscients de cette réalité. Selon l'enquête du CRIOC de mars 2008 "Le jardinier et les moyens de lutte" (disponible sur le site 
www.crioc.be), 8 consommateurs sur 10 déclarent que les pesticides sont très dangereux pour les humains. Ils sont dangereux à la fois 
pour l'utilisateur, mais aussi pour la population environnante et en particulier les groupes à risques comme les personnes âgées, les 
enfants et les personnes hypersensibles.  Or, les enquêtes sur les pesticides indiquent que les jardiniers amateurs sont parfois mal 
renseignés sur l'utilisation des pesticides: par facilité ou rapidité, les consignes de sécurité ne sont pas respectées (15 % des 
consommateurs), les doses sont trop élevées (20 % des consommateurs) et les produits inadaptés au problème rencontré!  

 

 Source: www.arel.asso.fr 
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Par ailleurs, les pesticides sont responsables pour une grande part de la dégradation de la qualité des sols et de l'érosion de la 
biodiversité. La biodiversité est atteinte de plusieurs façons: destruction des "indésirables" (élimination directe), réduction des 
ressources alimentaires pour la faune (oiseaux, chauve-souris, papillons...) et enfin intoxication par bioaccumulation1. 

Face à des surfaces cultivées de plus en plus étendues et une urbanisation grandissante, les jardins constituent bien souvent les 
ultimes refuges pour la faune et la flore. Ils permettent de construire un maillage écologique, c'est-à-dire des zones refuges connectées 
entre elles.  

La solution la plus sûre est encore de ne pas utiliser ces produits et de se tourner vers des produits biologiques, respectueux de 
l'environnement, moins chers et tout aussi efficaces que leurs homologues polluants! Voici quelques pistes. 

Mesures préventives 

Le plus pratique pour traiter les "indésirables", plantes ou animaux, est encore... de ne pas en avoir du tout! Pour cela, quelques 
mesures  de prévention: 

• S'assurer que les plants et graines que vous plantez sont sains. 
• Privilégier des variétés résistantes ou tolérantes, par exemple des variétés rustiques d'arbres fruitiers. 
• Les plantes peuvent avoir d'importantes interactions entre elles: on préconise de ne pas planter deux plantes de la même 

famille botanique côte-à-côte, car elles peuvent être attaquées par les mêmes ravageurs. Au contraire, certaines plantes 
peuvent se protéger mutuellement en repoussant les nuisibles. 

Le céleri empêche, par sa présence, la piéride de pondre sur le chou. 

L’origan repousse les parasites du concombre, du melon et de la vigne. 

La laitue chasse l’altise. 

La sauge, la camomille, le romarin, la menthe, le thym et la mélisse éloignent la piéride. 

L’œillet d’Inde protège des nématodes, des altises et des pucerons. 

N’oublions pas les plantes aromatiques, qui, pour la plupart, servent de bouclier naturel et éloignent les insectes en brouillant leur 
système de repérage de leurs aliments préférés ou simplement en étant répulsives. 

• Espacer les plantes, car cela évite l'accumulation de nuisibles. 
• Effectuer une rotation de cultures: cela évite que le parasite d'une plante, présent dans le sol, ne survive à l'hiver et ne se 

retrouve présent en grandes quantités au printemps suivant, avec comme cible la même plante! 
• Eliminer les sources d'infection, en désinfectant les outils de jardinage quand on a soigné une plante malade; ne pas 

composter les déchets de plantes infectées, laver les pots et jardinières utilisées avant de les réemployer... 
• Eviter les excès d'azote car cela rend les plantes plus sensibles aux maladies du feuillage. 
• Le sol peut contenir des maladies sous forme de spores qui atteignent le feuillage par éclaboussures lorsqu’il pleut. Le 

paillage permet d’éviter les éclaboussures en isolant les plantes et les légumes du sol. Il est possible d’utiliser, par 
exemples, de la paille, des écorces de pin, des tontes de gazon préalablement séchées, du carton ou du papier journal. Cette 

                                                                      

1 La bioaccumulation est l’accumulation progressive d’une substance spécifique (comme un contaminant) dans le corps d’un organisme vivant et ce, 
à partir du milieu ambiant, lors d'une exposition à de l'eau, à des sédiments ou à un sol, directement ou par la consommation d'aliments comprenant 
des produits chimiques. 
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technique a également l’avantage d’empêcher le développement des mauvaises herbes, de limiter l’évaporation de l’eau et 
de limiter l’érosion 

• Lors de l'arrosage, arrosez les plantes au pied, en évitant de mouiller le feuillage. 
• Observez vos cultures: vous détecterez rapidement les infections et pourrez y remédier rapidement. 

Lutte contre les insectes 

LES AUXILIAIRES CONTRE LES NUISIBLES 

Dans notre jardin, certains insectes, mammifères ou encore araignées sont nos amis. Ce sont soit des prédateurs, soit des 
parasites. En voici quelques exemples: 

 Les insectes et araignées 

• La coccinelle (prédateur), à 2 ou 7 points. Les larves peuvent consommer de 200 à 600 pucerons en 10 jours. 

 

• Le syrphe, également grand prédateur de pucerons 

 

• La chrysope, consomme des pucerons et des acariens 

 

• Le perce-oreille s'attaque aux pucerons, cochenilles et aux petites chenilles 

 

• Les guêpes parasites, tueuses de pucerons 
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• Les carabes contre les chenilles et limaces 

           

• Les araignées, contre les mouches, moucherons, pucerons voire... petits escargots et limaces... 

Les mammifères 

Ce sont de redoutables consommateurs d'insectes, de vers, larves, escargots et limaces. 

• La chauve-souris 
• Le hérisson  

 

• La musaraigne 

 

Les reptiles et les amphibiens 

Grenouilles, crapauds et lézards sont de grands consommateurs d'insectes, de vers et de larves. 
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Les oiseaux 

Les mésanges (bleues ou charbonnières) sont insectivores. 

 

Ces animaux sont en principe présents naturellement dans nos jardins.  

Néanmoins, il est actuellement possible d'acheter des auxiliaires "artificiels" dans le commerce. Mais attention! Un organisme utile 
peut devenir nuisible. La plus connue est sans doute la coccinelle asiatique à 7 points (Harmonia axyridis), lâchée massivement dans 
notre pays. Il s'agit d'une espèce invasive, qui se reproduit à grande allure, est plus compétitive que nos coccinelles autochtones pour 
la nourriture et se nourrit même de leurs larves! A proscrire! 

Comment rendre son jardin accueillant pour les auxiliaires? 

• Créer de la diversité 

De nombreux insectes auxiliaires se nourrissent de nectar ou de pollen au stade adulte. Il faut donc des fleurs toute l'année 
dans votre jardin. La floraison doit être abondante aux périodes cruciales pour les butineurs, c'est-à-dire en fin d'hiver pour 
nourrir les premiers butineurs et en automne pour créer des réserves. Il faut donc choisir des fleurs faciles à entretenir, 
rustiques et riches en pollen et en nectar. 

Calendrier pour un jardin fleuri... 

En fin d'hiver (mars) : semez quelques rangées d'engrais verts, en alternant ceux à croissance rapide - phacélie, moutarde - et ceux qui 
resteront en place plus longtemps, comme sainfoin ou vesce. Ils serviront de "jachère fleurie" dans la rotation des cultures : 
l'emplacement sera au repos et ne fournira pas de légumes, mais enrichira le sol grâce à l'azote produit par les plantes, qui nourriront 
aussi les insectes !  

Fin mars : mettez en place vivaces et bisannuelles dans les bordures fleuries, en laissant des emplacements libres pour les annuelles : 
zinnia, cosmos, lavatères...  

Début avril : semez en place des annuelles qui ne craignent pas le gel (centaurée, coquelicot, souci, sauge hormine), en rangs ici et là, 
ou en bordures.  

Mai : mettez en place des plantes plus fragiles, élevées sous châssis froid, et que vous repiquerez directement entre les légumes : 
œillets d'Inde, cosmos, basilics, capucine...  
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Juin : lors des désherbages, conservez les fleurs spontanées si elles ne gênent pas la croissance des légumes. Exemples : l'aneth et le 
cosmos sulfureux, qui se ressèment seuls.  

A l'automne : laissez en place un maximum de plantes. Elles fourniront des graines pour les oiseaux et des abris aux insectes. Le 
nettoyage se fera en fin d'hiver, juste avant de semer les engrais verts. 

Source: www.terrevivante.org, "Associations légumes-fleurs, calendrier pour l'année" 

Les haies sont de formidables opportunités pour créer de la diversité végétale: les haies monospécifiques sont des déserts 
écologiques! Préférez un mélange de quelques essences comme le sureau, le sorbier, le chèvrefeuille, le cornouiller mâle, le 
fusain, le noisetier, la viorne ou encore le lierre.  

• Aider les auxiliaires à survivre 

Offrez des abris aux auxiliaires pendant l'hiver et les intempéries: les feuilles mortes au pied des arbustes, les plantes 
vivaces couvre-sol... les aideront à résister à la pluie et au froid 

• Attirer les insectes au jardin 

En semant des fleurs dans votre potager (soucis, œillets, lavatères, marguerites, bourrache...), vous attirerez les auxiliaires 
près de vos légumes. Ils pourront s'occuper des ravageurs. En plus, c'est joli! 

• Pour que les hérissons se sentent bien chez vous, vous pouvez laisser un tas de bois dans votre jardin: ils pourront y faire 
leur nid et élever leur nichée. De plus, les lézards profiteront de ce promontoire pour se réchauffer. Les dangers qui guettent 
le hérisson sont les insecticides, les routes et les produits anti-limaces. 

• Les musaraignes apprécient les tas de feuilles et de branchages. 
• Les oiseaux et les chauves-souris apprécieront que vous mettiez à leur disposition des nichoirs ou abris. 

 

LES PREPARATIONS NATURELLES CONTRE LES NUISIBLES 

Les avantages de ces préparations sont multiples: 

• biodégradables à 100%; 
• économiques; 
• en générale non toxiques pour les utilisateurs et les animaux domestiques; 
• souvent fabriquées avec des "mauvaises herbes"; 
• utilisées au bon dosage, elles n'ont pas d'effet traumatisant sur les plantes. 
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Les préparations à base de plantes 

Les préparations sont généralement faciles à réaliser. Vous en trouverez de nombreuses dans le guide du jardinage écologique de l'Arel 
(Lorraine)2. En voici quelques-unes extraites du livre "Parasites, les traitements bio" de Victor Renaud. 

• Purin de lavande : Préparation : 8 à 10 jours, macérez 1kg de lavande fraiche dans 10 litres d’eau. Filtrez et utilisez à raison 
de 2 litres pour 10 litres d’eau. 

Utilisation : contre les fourmis, la mouche de la carotte et le puceron 

• Purin de feuilles de noyer : Préparation : 3 à 4 jours, macérez 200g de feuilles sèches broyées (ou plus si elles sont 
simplement hachées) dans 10 litres d’eau. Filtrez et utilisez pur. 

Utilisation : contre le puceron et la chenille 

• Purin d’orties : Préparation : 4 à 5 jours, macérez 1kg d’orties fraiches non montées en graine dans 10 litres d’eau. Filtrez et 
utilisez à raison de 2 litres pour 10 litres d’eau. A conserver à l’abri de la lumière. 

Utilisation : Le purin d’ortie constitue un très bon traitement pour les tomates. Il protège à la fois contre des indésirables 
tels que le puceron, et constitue un engrais qui permet d’enrichir le plant (l’ortie est riche en azote) 

Précaution : assez nauséabond... 

• Purin de tabac : Préparation : en utilisant les restes de mégots débarrassés de leur papier ET filtres ou achetez un paquet de 
tabac en vrac. 10 à 12 jours à macérer dans 10 litres d’eau. Filtrez et utilisez à raison de 2 litres pour 10 litres d’eau. On 
peut ajouter un petit verre d’alcool à brûler, ainsi que du savon de Marseille râpé en copeaux. 

Utilisation : contre les altises, les bruches du haricot et du pois, les chenilles, les cochenilles et les pucerons. 

Les produits minéraux 

• Le cuivre: empêche la  germination des spores (bouillie bordelaise) 
• Le soufre: barrière contre les spores 
• Permanganate de potassium: stimule la végétation et action désinfectante. 
• La silice: renforce la résistance naturelle, à utiliser surtout sur les arbres fruitiers, raffermit les fruits. 
• Bicarbonate de sodium: fongicide 
• Les huiles minérales ont un effet répulsif sur les ravageurs, elles s'appliquent l'hiver 
 
ATTENTION! Bien que ces produits soient "naturels", ils doivent être utilisés en respectant le dosage sous peine d'être également 
nuisibles à l'environnement! 

Les pièges à insectes 

On trouve dans le commerce divers dispositifs de piégeage biologique. 

                                                                      

2www.arel.asso.fr/sites/arel/accueil/themes/nosactions/protectiondelaressourceeneau/actionsdesensibilisation/pollutionparlespesticidesdesjardinie
rsamateurs 
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• Les pièges collants pour les mouches dans la maison restent un grand classique, efficace et décliné en une version BIO; 
• Sur le même principe, des plaques engluées contre certains ravageurs du potager; 
• Des bandes de glu à fixer sur les troncs des arbres; 
• Des pièges à mites; 
• Des pièges à cafards; 
• Pièges à phéromones3, dirigés spécifiquement contre certains ravageurs du potager... 

Lutte biologique contre les adventices: alternatives au désherbage chimique 

En Belgique, 16 % des ménages utilisent des produits chimiques contre les mauvaises herbes (CRIOC, mars 2008). 

LES PREPARATIONS NATURELLES  

• Le chlorate de soude. Attention, effet radical et à long terme, même pour les plantes "désirables"! 
• Sulfate d'ammonium: destruction des adventices; 
• Sulfate de fer: détruit la mousse dans les gazons; 
• Cyanamide de chaux: engrais et anti-mousse. Ne pas utiliser sur les légumes ni les fleurs. 

LES ALTERNATIVES "MECANIQUES" 

Elles sont utilisées par 48 % des ménages belges (CRIOC, mars 2008). 

• L'eau bouillante, sur les dalles et les terrasses par exemple (la mousse se loge parfois dans des endroits inaccessibles!), 
mais aussi sur les plantes. Redoutablement efficace, non-polluant et bon marché! 

• La flamme ou la chaleur, un peu moins écologique mais tout aussi efficace. Des désherbeurs thermiques sont vendus dans 
le commerce. 

• Pour limiter la mousse dans vos pelouses, ne la tondez pas trop courte, afin que ce soit l'herbe qui étouffe la mousse et pas 
le contraire!) et pensez à scarifier. 

• Pour les allées en gravier, placez un "géotextile" en dessous de vos graviers. Il empêchera les herbes de monter et les 
graviers de s'enfoncer! 

• Au potager, semez en rangs et non à la volée, il vous sera plus facile de désherber, à la main ou par un binage entre les 
lignes. 

• Evitez d'être dépassé par les évènements: désherbez et taillez régulièrement, avant la montée en graines des adventices. 
• Utilisez des engrais verts: Cette technique culturale consiste à cultiver des plantes sur un sol puis de les détruire et les 

enfouir sur place. Elle est pratiquée entre 2 cultures, dans le but d'améliorer l'aptitude culturale du sol. Elles assurent 
également un couvert du sol entre deux cultures, ce qui permet de lutter contre les adventices et de limiter l'érosion et le 
lessivage du sol. Ces plantes peuvent être des légumineuses (luzerne, trèfle), qui ont la propriété de fixer l'azote contenu 
dans l'air. Elles restitueront cet azote quand elles seront enfouies dans la terre. Les autres plantes non légumineuses qui 
peuvent être utilisées sont la moutarde, la phacélie...4 

                                                                      

3 Phéromones: Les phéromones sont des substances chimiques émises par la plupart des animaux et certains végétaux, et qui agissent comme des 
messagers entre les individus d'une même espèce, transmettant aux autres organismes des informations qui jouent un rôle dans l'attraction sexuelle 
notamment. Extrêmement actives, elles agissent en quantités infinitésimales, si bien qu'elles peuvent être détectées, ou même transportées, à 
plusieurs kilomètres. 

4 www.wikipédia.org 
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• Utilisez des plantes qui s'étendent sur le sol pour assurer un couvert maximum. 
• Dans le même esprit, pensez à pailler les zones découvertes. Il existe des paillages vendus dans le commerce mais vous 

pouvez utiliser certains déchets verts de votre jardin, c'est tout aussi efficace!  

 Caractéristiques et conseils pour différents paillages issus du jardin 

 

Source: www.arel.asso.fr 

 Les paillages commerciaux les plus connus sont 

• Les écorces de pin 
• Les coques de cacao 
• Les paillettes de lin ou de chanvre (pour fleurs et vivaces) 
• Les broyats de branches  
• Les graviers et ardoises concassées pour les rocailles 
• Les toiles en feutre biodégradables à poser avant la plantation.  

Attention toutefois, les écorces de pin ont tendance à acidifier le sol et les coques de cacao sont relativement coûteuses! 

Enfin, vous pouvez tout simplement accepter les herbes indésirables comme hôtes de votre jardin! 

Les engrais et amendements biologiques 

Les engrais enrichissent le sol en éléments nutritifs et nourrissent les plantes. Les amendements quant à eux améliorent les 
caractéristiques physico-chimiques du sol et sa consistance. Les engrais organiques (animaux ou végétaux) combinent à la fois les 
bénéfices des engrais et ceux des amendements.  

Les produits naturels peuvent se répartir en quatre groupes selon leur provenance5. 

LES PRODUITS MINERAUX (ISSUS DE LA ROCHE MERE)  

• le basalte: apporte de la silice 
• la lave: aère le sol, régulateur de l'humidité 
• la bentonite: argileuse, améliore la rétention en eau des sols sablonneux 

                                                                      

5 www.jardin-bio.net 
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• la dolomite: rend les sols moins acides 
• la magnésite: lutte contre les carences en magnésium 
• la serpentine: riche en magnésium 

LES MINERAUX NATURELS 

Les minéraux naturels sont des minéraux qui, tels le phosphate naturel et le nitrate de soude du chili proviennent à l'origine d'êtres 
vivants fossilisés. Ces gisements se situent souvent sous les mers et océans, leur récolte entraîne dès lors une destruction des fonds 
marins. A utiliser avec modération. 

LES PRODUITS ANIMAUX 

Ce sont des produits recyclés comme le sang séché, la poudre d'os, l'extrait de poisson, la farine de plumes, la farine de corne ou de 
sabots, le guano et les fumiers...  

LES PRODUITS VEGETAUX.  

Les végétaux servant à leur fabrication peuvent être: 

• cultivés sur place et enfouis (engrais verts, tels que la moutarde, le trèfle, le seigle...) 
• récoltés, séchés et transformés en granulés (tourteau de ricin, algues vertes...)  
• transformés sous forme de purin (purin d'orties, prêles...) 
• Accumulés et partiellement décomposés: le compost.  
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